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DU LIBELLE
Çn'est-ce qu'un. libelle ?,Un libelle est une diffamation rendue publique

piar la vo-e d'i.mprýmnês, décrits, de peintures ou de représentati9ns, qui
porte atteinte àla méimoire -des morts ou à l'honneur et à la considératiân
des -vivants, et dont. l'objet est de nuire-à quelqu'un ou de l'exposer (lui on, sa
rnémoire)-à-Ia haine, au-mépris ou au-ridicule publics.

Disons de suita, tivant de passer à l'explication de cette délinition, qu'il'y a
cinq- espèces de libeaies: Io Contre Dieu. et la.religion ; 20 Contre le souverain
*et le gouvern"ement; So Contre la justice publique; 40 Contre les-institutions
publiques; 5o Contre '.e3 individus. Nous ne parlons- ici que du libelle contre
1e6 individus, auquel se rapporte exclusivement la -déflnition que nous avons
donnée plus haut.

Comme on !G voit par tette défnition, on peut commettre un -libelle conire
la mémoire des morts, ou contre les personnes vivantes.

Que faut-il pour qu'il y ait libelle contre la mémoire d'an mort ? Il est né-
cessaire qne l'intention die 1%uLeur de L'écrit incriminé ait ôté d'exposer à la
haine, au mépris ou ai; ridicule, publics, les parents et les descendants. de la
personne dont la mémoire est calomniée, -ou de les provoquer à commettre
une infraction à la- pa*ix publique.

Non accompagnée de celle intention, remar quons-le bien, lapublication du
.genre de diffamation- dont ilis'agit, est à l'a 'bri de la répression. En d:autres
termes, il n'y a pas libelle contre la mémoire d'un mort, si l'intention de
-l'auteur de l'écrit incriminé n'a pas été d'exposer à la*baine, au mépris, ou au

-Maintenant passons au libelle contre les personnes viva 'nles, c!est-à-dire
-contre les par~ticuliers, les êtres collectifs et les associations, et reprenons les
termes de la déflnition-les uns après les autres.

Io Le libelle est une diffamation rendue publique. Il ne peut donc y, avoir
libelle, si l'imputation incriminée est déjà publique.

2' Pour qu'il y ait libelle, il faut encore, comme le dit la défi 'nition, que
l'écrit porte atteinte *à l'honneur et à la considération. Par considération on
*entend.particulièrement l'estime que chacun peut avotr acquise dans l'état
,qu'il exerce, et-par -henneur, onr-entend surtout la probité et la (oyquld.

3o D'aprèýs-la: définition, il y a. libelle non seulement quand on accuse d'un
.crime, zna.s aussi, quand la diffamation est de nature à, n'uire à- quelqu'un, &l
le faire exclure de la société, à le ridiculiser ou à l'exposer au mnépris ou à la.
-haine.

Cependlant, cette dernière règle doit être entendue ci1un grano sali s. Ai nsi,,
qùiq , 'ùn.â#icle deljouynal criti-que une oeuvre ltra.ede niànièce à couùvrir
l'âàir de- iidicule, ýil'7y a pas de libelle 'Éi l'on, s'est borné à la, crftique de
!f'1iýévre, a's' ýattaqurà1a.péiýoùne de l'auteùir. -

Un.piade nuire est un en consttutif de.- libelle e fê?l
0g)e.uil n*e peu.t ayo&r da crime sans :nlýenoz qqtq!bie,;bWç ~rje

comme tous les autreu délits. Par cônséqqent, il ne gmiJtY.1oo
-s'il n'y a pas au intention coupable de.nuire, esprit de dénigrement, de malice,

-dem~csnct~ ~i~desatsfareune mhauvaise rusion-ou nTessentimônL
Or, dan. s !l porsuite i'ntentêe pour libelle .contre la Seniaù iéýius'd9â

-Quiébec, le juge «'instrucLti a déclaré explicitement ~ ê~ aic~qdl
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